
Plounez : Les victimes de la guerre 1939-1945

par Annie Dervilly

Au recensement de 1936, Plounez comptait 1752 habitants. Déjà terriblement touchée durant
la guerre 1914-1918 avec 83 morts, la commune va subir une nouvelle épreuve entre 1939 et 1945.
Le  monument  aux  morts  du  bourg  voit  la  liste  des  Plounéziens  morts  au  champ  d’honneur
s’allonger de 26 noms…

Il faut aussi y ajouter les 8 résistants appartenant à des maquis extérieurs, décédés sur le
territoire de la commune ainsi qu'un prisonnier allemand employé au déminage.

On ne saurait non plus oublier deux victimes des camps de concentration.

Les 26 noms du monument aux morts sont classés dans l'ordre chronologique des décès.
Les  informations  provenant  des  Archives  du  Ministère  de  la  Défense  (S.G.A.  Mémoire  des
Hommes) sont écrites en bleu.

01 LE PAGE Désiré : né le 5 septembre 1905 à Plounez, fils d'Auguste (1872-1939) et de Marie-
Anne Jacob (1873-1928). Marié le 27 mars 1933 avec Marie Jacob (1912-1962). Au moins 1 enfant,
Désiré, né le 28 avril 1940, adopté par la Nation le 11 février 1948.

Dossier S.G.A.
•Premier maître manoeuvre , chalutier « Pingouin* ».
•Mort pour la France le 14 février 1940 à Casablanca, (hôpital civil Jules Colombani) des suites de
 blessures.
•Militaire-Marin.
•Service historique de la Défense, Caen. Cote du dossier : CC8-62G820V.
D'après  les  archives  de la  Marine  à  Brest,  Désiré  Le Page,  capitaine de la  marine marchande,
embarque comme second sur le « Pingouin » à Boston le 10 janvier 1940 et débarque à Casablanca
le 10 février 1940. Il décède le 14 du même mois des suites d'un accident automobile.

*Le chalutier « Pingouin » voilier à moteur est  réquisitionné comme beaucoup d'autres navires
civils à partir de septembre 1939 et devient patrouilleur type remorqueur.

     Cimetière de Plounez

02 Le LAGADEC Albert-Marie  :  né le 18 avril 1904 à Plourivo, fils de Gilles, cultivateur, et
Marie-Anne Lasbleiz. Il a une soeur jumelle, Marie-Anne.

Dossier S.G.A.

•610 R.P. 
•Mort pour la France le 18 avril 1940 à Reims (51) de maladie.
•Militaire.
•Service historique de la Défense, Caen. Cote du dossier : AC-21P-73654.
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03 LE QUEMENT Jean-Marie : né le 28 mars 1915 à Plounez, fils de Joseph-Marie, cultivateur,
et de Marie-Joseph le Hoguillard, cultivatrice. Célibataire. Domicilié à Landouézec en Plounez. 

Dossier S.G.A.
•295 R.I. Matricule 872.
•Mort pour la France le 14 mai 1940 à Sedan (Ardennes).
•Militaire.
•Service historique de la Défense, Caen. Cote du dossier : AC-21-74799.
Transcrit le 15 février1944 à Plounez (Etat Civil Plounez).

Témoignage de Lili Prigent sa soeur: « J'étais allée conduire mon frère au train ; il ne voulait pas
partir ; il disait « je ne reviendrai pas ». Il a fallu le pousser dans le train. Tous les deux, nous
avions communié à Pâques.
La  famille  reste  deux  ans  sans  nouvelles.  Sur  cinq  garçons,  quatre  sont  mobilisés  quelques
semaines après le décès du père. La mère, paralysée, se retrouve à la tête d'une ferme avec quatre
chevaux dont trois attendent des poulains. Joseph, l'aîné, a été quatre ou cinq ans prisonnier dans
une ferme où il est retourné après, tellement il se plaisait. Yves est revenu en premier. Louis a été un
peu prisonnier mais a été libéré car il était cultivateur. Emmanuel, le plus jeune, a été obligé de se
cacher pour ne pas partir .
Lili et ses deux soeurs ont travaillé dur. Les Allemands ont pris 2 chevaux puis en ont rendu un
contre une laitière et de la farine. Deux à trois fois par semaine, les Allemands venaient chercher
10 litres de lait, des oeufs, mais ils payaient. »

04 QUEFFEULOU Yves : né le 27 mars1915 à Plounez. Fils de Yves, forgeron, et de Marie-Louise
Tudoret, couturière. Reconnu par la Nation le 13 avril 1926.

Dossier S.G.A.
•Quartier-maître mécanicien, batterie 95 de Gravelines.
•Décédé le 30 mai1940 au large de Dunkerque, lors de la perte du torpilleur « Bourrasque »*, qui
 saute sur une mine.
•Militaire-marin.
•Mort pour la France.
•Service historique de la Défense, Caen. Cote du dossier : CC8-62J-11237 .

*Le  30  mai1940  au  matin,  le  torpilleur  « Bourrasque »  arrive  à  Douvres  en  provenance  de
Cherbourg en compagnie des torpilleurs « Bouclier », « Branlebas » et « Foudroyant ». A 9h30,il
reçoit l'ordre de se joindre à « Bouclier » et « Branlebas » pour rallier Dunkerque où ils arrivent à
11h40. L'embarquement commence ; 300 hommes de troupe et 700 à 800 hommes de divers services
montent à bord du « Bourrasque ». Le torpilleur appareille vers 15h suivi des 2 autres où sont
embarqués 300 hommes sur chacun. Le « Bourrasque » est touché par un obus ou une mine à
16h45.  Le  « Branlebas »  se  porte  à  son  secours  et  recueille  520  passagers  qu'il  débarque  à
Douvres. Des chalutiers anglais récupèrent aussi 200 à 300 personnes. Il y a 16 morts et 250 à 300
disparus.

           Le Bourrasque (photo internet) 

 



05 LE NORMAND Joseph : né le 5 juin 1908 à Ploubazlanec fils  de Joseph et Jeanne-Marie le
Moigne, époux de Sophie le Goaster. 

Dossier S.G.A.
•41 R.I.de Saint Malo. Matricule 1857.
•Mort pour la France le 31 mai 1940 à bord du « Siroco »* au large de Dunkerque.
•Militaire.
•Service historique de la Défense de Caen. Cote du dossier : AC-21P-73824.
En 1940 il était classé «prisonnier » par la préfecture (sans nouvelles).
Transcription le 23 mars 1946. (Etat civil Plounez).

*Le « Siroco » est  un torpilleur commandé en 1940 par le lieutenant de vaisseau De Toulouse
Lautrec.  Le  28  mai,  il  reçoit  la  mission  de  participer  à  l'évacuation  des  troupes  du  front  de
Dunkerque. Le lendemain, il débarque à Douvres 600 soldats sains et sauf. Le 30 mai, il revient
vers Dunkerque et embarque 750 soldats. Dunkerque brûle. Dans la nuit, « le Siroco » repart pour
l'Angleterre, mais il est torpillé par 2 vedettes lance-torpilles allemandes (S23 et S26) puis achevé
par des Stukas à l'Est de Hinder. Il y a 680 morts ou disparus et 270 recueillis.

     Cimetière de Plounez                          Le Siroco (photo internet)                 J. Le Normand à dr. 

06 JACOB Joseph : né le 30 mars 1914 à Plounez, fils d’Emmanuel et de Anne-Marie Bonniort.
Domicilié à Lesquernec en Plounez. Célibataire.

Dossier S.G.A.
•71 R.I. Alpine.
•Mort pour la France le 8 juin 1940 à le Buisson d'Arcy (Aisne).
•Tué au combat.
•Militaire.
•Service historique de la Défense, Caen. Cote du dossier : AC-21P-57335.
Transcrit le 7 juillet 1943 à Plounez.
Exhumé le le 24 août 1948. (Etat civil Plounez)

        Cimetière de Plounez 



07 MALEGEANT Robert-François : né le 11 novembre 1920 à Plounez de Yves-Marie et Amélie
Henry. Célibataire. Domestique chez Eugène le Gonidec à Kernuet en Plounez.

Dossier S.G.A.
•Matelot commis matricule : 436F.W.F.4.40. 
•Contre-torpilleur « Léopard »*.
•Mort pour la France le 10 ou 17 septembre 1941 en mer (noyade accidentelle) à Hull (GB).
•Militaire-marin.
•Service historique de la Défense, Vincennes. Cote du dossier : CC8-62J-11237.
Transcription  à  Plounez  le  16  décembre  1946 (Etat  civil  Plounez).  « Dressé  par  moi  Bernard
Pinault, lieutenant de Vaisseau, officier en second-French Ship Léopard le 6 octobre 1945 »
Exhumé en Grande Bretagne en novembre 1948, son corps arrive à Plounez le 19 janvier 1949.  

*Saisi par les Anglais le 3 juillet 1940 à Portsmouth « le Léopard » est remis aux FNFL le 31 août
de la même année.

   Cimetière de Plounez

08 LE BEZVOET François : né 12 avril 1901 à Kérity, fils de René et Anne-Marie le Maillot,
époux de Marie-Françoise Le Roux. Cultivateur à Pen an Run. 2 enfants en 1940, (9 et 12 ans).

Dossier S.G.A.

•Matricule 1715 St Brieuc.
•24 ème dépôt de cavalerie en février 1940. 
•Stalag 17B en 1940.
•Mort pour la France le 25 février 1941 à Linz sur Danube (Allemagne), (d'après AD22 : 28 février
 1941).
•Maladie.
•Militaire.
•Service historique de la Défense, Caen. Cote du dossier : AC-21P-72421.
Inhumé en juillet 1948. (Etat civil Plounez).

09 DENES Pierre : né le 4 janvier 1923 à Plounez, fils de Pierre-Marie et de ErnestineAngélique
Péron. Célibataire, domicilié à Kergicquel en Plounez.

Pas de dossier S.G.A.
°Décédé le 2 janvier 1942 à 7 miles au Nord de Favaritz à bord du vapeur « Lamoricière »* qui a
sombré par suite du mauvais temps.
°Mort pour la France.
°Transcription le 20 novembre 1942 depuis Marseille où le bateau était armé.

*Ce paquebot de la C.G.T assurant la liaison Alger-Marseille et se portant au secours d'un petit
cargo qui a lancé un S.O.S. est pris dans une violente tempête au large des Baléares le 9 janvier
1942.  220  passagers  et  91  marins  disparaissent.  L'épave  est  retrouvée  en  2008  au  large  de
Minorque .



10 HENRY     Robert-Marie   :  né à Plounez le 1er mars 1922, fils d'Antoine, menuisier, et Marie-
Anne Le Bars. Domicilié au bourg. Célibataire.

Dossier S.G.A.
•F.F.I.
•Mort pour la France le 9 juillet 1944 à Plounez, au bourg, des suites de ses blessures contractées à 
 Ploëzal dans un combat avec des miliciens.
•Militaire.
•Service historique de la Défense, Caen. Cote Dossier : AC-21P-54263.
Mention additive en 1958 : « Le dénommé était aspirant des F.F.I. Mort pour la France. ». 
(Etat civil Plounez).

Le 6 juillet 1944, à Ploëzal, 3 hommes qui se révèleront être des miliciens, arrivent à la ferme de
Saint Tudy, connue comme étant un rendez-vous de la résistance. Ils se disent résistants, parlent
même  le  Breton,  et  demandent  de  l’aide  car  leur  voiture  est  tombée  en  panne,  à  côté.  Sans
méfiance,  3  hommes  présents,  acceptent  de  les  aider.  Il  s’agit  d’Yves  Lemoigne,  instituteur  à
Guingamp, responsable des FTPF du secteur de Lézardrieux, Robert Henry menuisier à Plounez et
son cousin Yves Henry, marin d’état revenu à Plounez après le sabordage de la flotte à Toulon. Ils
reconduisent les « faux résistants » à leur véhicule grâce à une voiture camouflée, mais en route, ils
se font  mitrailler.  Yves Lemoigne est  abattu d’une balle en pleine tête.  Robert Henry réussit  à
s’échapper, aidé par des résistants et à rejoindre l’hôpital de Paimpol où il décède. Quant à Yves, le
conducteur  du véhicule,  il  parvient  aussi à s’échapper après avoir tué un milicien,  mais il  est
rattrapé  et  abattu  par  des  renforts  allemands ;  son  corps  sera  retrouvé  dans  une  fosse  à
Landebaeron le 22 septembre 1944.

                        Stèle de Ploëzal                                  Cimetière de Plounez

11 HENRY Yves : né le 28 mars 1920 à Plounez (fils du garde-champêtre). Marin d'état revenu à
Plounez après le sabordage de la flotte à Toulon. Devenu résistant F.T.P., pour échapper au STO il
est arrêté par les Allemands le 6 juillet 1944 à Ploëzal (voir la notice de Henry Robert-Marie). Son
corps est découvert en septembre de la même année, enterré dans une fosse commune avec 3 autres
résistants  arrêtés  le  12  juillet  à  Landebaeron  (Pierre  Piriou  de  Plouisy,  Henry  Cozannet  de
Guingamp et Jean Dugay de Pédernec). Les corps présentaient tous des traces de tortures. Il semble
qu'un groupe d'autonomistes bretons ait participé aux arrestations sous l'uniforme allemand.
Retrouvé fusillé dans une fosse le 22 septembre 1944 à Landebaeron.

Dossier S.G.A.
•Famille résistance : déportés et internés de la résistance (D.I.R.), Forces Françaises de l'Intérieur,
 (F.F.I.). 
•Statut : F.F.I.
•Service historique de la défense Vincennes GR 16P 290571. Service historique de la défense Caen  
 SD H/AC 21P 570551.
°Transcrit le 9 décembre 1944. (Etat civil Plounez).
°Transcrit Mort pour la France (dans les conditions prévues par l’ordonnance du 2 novembre 1945



dont mention faite le 26 mars 1947). (Etat civil Plounez).
°Enterré le 28 septembre 1944. (Archives paroissiales Plounez).

En marge du décès de Henry Yves dans le registre d'état civil, on peut lire :
« le 21 septembre 1944, nous avons constaté le décès d'un individu de sexe masculin dont l'identité
n'a pu être établie et dont la mort paraît remonter à 4, 5 jours, âge approximatif, 27 ans, taille
1,68m environ,  cheveux longs châtain clair  et  barbe,  puissant,  très  robuste.  Il  était  vêtu d'une
chemise bleue à boutons à métal blanc, d'un jersey, d'un pantalon gris, avec ceinture en laiton cuir,
d'une veste....bleu marine. Il portait des chaussettes vertes et dans ses poches un mouchoir avec
initiales AP avec une pochette blanche brodée à bords en dentelle, un stylo brisé, lime à ongles, un
papillon  tricolore,  2  pansements  anglais  sur  les  jambes  qui  devaient  être  blessées...bagues  en
aluminium.
Dressé  le  23  septembre  à  10h30  sur  la  déclaration  de  Jean  Tassé  secrétaire  de  mairie  à
Landebaeron, présent à la constatation du décès qui lecture faite est signée avec nous, Hyacinthe le
Bail maire de Landébaeron. Pour extrait conforme. Landebaeron le 2/12/1944 ».

                                                                                    Stèle  de Ploëzal

12 LE GONIDEC Adrien :  né le 14 janvier 1917 à Plounez. fils de Louis-Marie et de Marie-
Antoinette Jouan. Célibataire.  Domicilié à Kergrist en Plounez.

Dossier S.G.A.
•Quartier maître de première classe mitrailleur de la 8ème F.E*.
•Unité aéronautique des Etats-Unis.
•Mort pour la France le 27 juillet 1944 au large de Norfolk (U.S.A.).
•Accident d'aviation avion : P.B.Y.54 n°46561 8 F.E..
•Militaire- Marin.
•Service historique de la Défense, Vincennes . Cote du dossier : CC8-62G-7778.
Transcription : le 24 février 1946 à Plounez. (Etat civil Plounez).

*Sous  l'impulsion  de  l'autorité  FNFL,  les  Américains  en  1942,  donnent  leur  accord  pour  la
constitution  d'une  escadrille  d'hydravions  d'exploration,  armée  uniquement  par  du  personnel
français. La 8ème flottille d'exploration est créée en avril 1944 aux U.S.A.. Elle succède à la 6FE
qui vient juste de terminer sa formation et qui rallie Agadir. Elle est désignée VFP-2 (French Patrol
Wing n°2) Dès le 15 mai, le personnel est en route depuis Casablanca. Le Catalina PBY 8F-2
(Patrol Boat Y) piloté par l'OE Galliègue disparaît avec son équipage en formation, lors d'une
séance d'entraînement au large de Norfolk, en raison des conditions météo.

13 LE GONIDEC Paul:  né le 4 septembre 1921 à Plounez.  Domicilié à Kergrist  en Plounez.
Décédé le 11août 1944 à Plouec du Trieux. 
Ouvrier agricole, ancien marin d'état du dépôt de Toulon, demeurant à Coatascorn, célibataire, tué
au combat lors de la libération de Plouec du Trieux les 4 et 5 août 1944 avec 4 autres résistants :



Alain Gonfond, Marcel Huonnic, Michel Le Bail et Yves le Lann. Ils faisaient partie du maquis Yves
le Moigne de Lannion qui épaulait le maquis de Plouisy dans cette opération.

Pas de dossier S.G.A.
°Décédé à Coatascorn.
°Enterré le 1er septembre 1944. (Archives paroissiales Plounez).

                         Drapeau du maquis de Plouisy

14 RICHARD Yves-Marie : né le 11 mars 1921 à Plounez, cultivateur, fils de Yves-Marie et de
Marie-Mathilde Ernault. Domicilié à Kerglas en Plounez (Kernuet)

Pas de dossier S.G.A
°Décédé le 5 août 1944 lors de la « tragédie du clocher »*.
°Mort pour la France (d'après les conditions prévues par l’ordonnance du 2 novembre 1945 dont
mention faite le 1er août 1946). (Etat civil Plounez).
°Enterré à Plounez le 7 août 1944. (Archives paroissiales Plounez). 

Le lundi matin 7 août 1944, jour de l’enterrement d’Yves Richard, les Allemands font irruption dans
l’église à la recherche de jeunes Plounéziens en fuite. L’assistance se disperse, les Allemands se
retirent. La cérémonie est reprise et terminée l’après-midi.

                     Yves Richard                                  La tombe familiale dans le cimetière de Plounez

15 LE COR Emile : né le 13 juillet 1908 à Plounez, fils de Yves-Marie le Cor et Marie Bohu,
époux de Marie-Joseph Clech, domicilié à Plounez vers Landouezec.

Dossier S.G.A.

. Famille résistance : F.F.I. (Service historique de la Défense, Vincennes GR 16 P350773).
°Décédé à Plounez le 5 août 1944 lors de la « tragédie du clocher »*. Son corps est découvert à  
 Guerlan en Plounez le 5 septembre 1946.
°Transcription le 24 août 1945. (Etat civil Plounez).
°Mort pour la France (mention du 28 janvier1947).

              Emile Le Cor



16 NORMAND Louis-Yves-Marie : né à Plounez le 6 juillet 1888, fils de Yves-Marie et de Marie-
Sophie Corfdir, veuf de Albertine le Calvez, domicilié à Plounez.

Dossier S.G.A.
. Famille résistance : F.F.I. (Service historique de la Défense, Vincennes GR 16 PGR 16P 447152).
°Décédé le 5 août 1944 lors de la  « tragédie du clocher »*. Son corps est retrouvé à Guerlan à
Plounez, le 5 septembre 1946.
°Transcription le 24 août 1945. (Etat civil Plounez).
°Mort pour la France.

        Louis Normand

17 MERER Jean : né à Tréguier  le  26 octobre 1880 de Jean-François  et  de Jeanne L'Horset.
Epoux de Anne Chancelet, domicilié à Leskernec en Plounez. Ouvrier. Père de 2 enfants

Dossier S.G.A.
. Famille résistance : F.F.I. (Service historique de la Défense, Vincennes GR 16 P360739).
°Décédé à Plounez le 5 août 1944 lors de la « tragédie du clocher »*. Son corps est retrouvé à
 Guerlan en Plounez le 5 septembre 1946.
°Transcription le 24 septembre1945. (Etat civil Plounez).
°Mort pour la France (mention faite le 22 septembre 1947).

( Une feuille dactylographiée de la mairie signale « Arrêté par les Allemands et n'a pas reparu ni
donné de nouvelles depuis la Libération du Département [de même que Louis Le Normand et Emile
Le Cor]) Signé : Le Maire 10 octobre 1944. »)

       Tombe de Jean Merer - Cimetière de Plounez

* La tragédie du clocher     :    Le 4 août 1944, les Allemands font sauter le dépôt de munitions de
Kergoniou, puis celui de leur camp du Wern. Ils semblent perdus et errent, débraillés et affamés. Le
bruit court qu’ils vont partir, puis qu’ils sont partis !! Des hommes se précipitent à l’église pour
annoncer la nouvelle en sonnant les cloches. En fait les Allemands ne sont pas allés bien loin… Ils
entrent dans l’église et tirent sur les sonneurs. Un jeune, Yves Richard reçoit une balle dans le
ventre et est transporté à l’école en face où il décède. Quatre autres sont faits prisonniers. Un
s’évade, les trois autres sont torturés, exécutés et enterrés au camp du Wern . Il faudra attendre



1946 pour que les corps de Louis Normand, Emile Le Cor et Jean (Le) Merer, soient mis à jour et
identifiés sur les indications d’un soldat polonais incorporé dans l’armée allemande.

18 HENRY Antoine : né à Runan le 28 octobre 1879, fils d’Yves et de Jeanne-Yvonne Prigent
décédés, menuisier-charron. Epoux de Marie-Anne Le Bars.

Pas de dossier S.G.A.
°D’après  AD 22 : cheveux brun, yeux gris, menton à fossette, 1,65m. 
°Matricule 2432 Saint Brieuc.
°Campagne contre l'Allemagne du 3 août1914 au 3 février 1919.
 10 R.Art, puis 31, puis 3ème train. 
°Décédé en son atelier au bourg le 14 août 1944 lors d’un bombardement allié.  Une bombe est
tombée sur l’école, une autre sur l’atelier.
°Mort pour la France (suivant décision du secrétariat général des Anciens Combattants et Victimes
de guerre en date du 12 octobre 1945 dont mention le 22 octobre 1945). (Etat civil Plounez).

L’enterrement annoncé « pour quand on pourrait le faire » a lieu le mercredi 16 août 1944 dans
l’après-midi à la hâte sous des passages d’avions alliés.

19  TREVOU  Emmanuel-Yves    :   né  le  23  novembre  1913  à  Plounez,  fils  de  Pierre-Marie,
cultivateur  et  de  Marie-Anne  Le  Glorennec,  ménagère.  Domicilié  à  Kerloury.  Ecclesiastique,
instituteur.

Dossier S.G.A.

•Prisonnier en 1940 (stalag IXB kommando n°249 (Deutschland)
•Sergent d'active 69 ème R.I. de Forteresse à Morhange. Matricule:2985.
•Mort pour la France le 25 septembre 1944 lieu indéfini.
•Bombardement.
•Militaire.
•Service historique de la Défense, Caen. Cote du dossier : ACP-21P 157305.
Il est considéré comme prisonnier de guerre victime d'un bombardement aérien allié et semble
inhumé au cimetière principal de Francfort. (Etat civil Plounez). 

Plaque à la mémoire d’Yves Trevou -Tombe familiale - Cimetière de Plounez

20 BRIAND Yves : né en 1913 à Callac, fils de Yves-Marie et de Marie-Louise le Caignard.  Epoux
de Marie-Albertine Barguil. Cultivateur, domicilié avant guerre à Kerlo en Plourivo. En 1940, sa
femme habite Penvern.

Dossier S.G.A.
•Militaire.
•23èmeR. Art. Divis..
•Mort pour la France.
•Des suites de blessures.
En décembre 1940 il était prisonnier au Stalag XVII A (Archives Plounez).



Il meurt le 21 octobre 1944, en captivité à la clinique chirurgicale d’Innsbruk (Autriche) et est
inhumé à Plourivo.
Sa  mort  est  annoncée  au  prône  de  la  messe  de  Plounez  :  « Tué  en  Allemagne  au  cours  d'un
bombardement »

21 ANDRE Joseph : né le  2  juin 1916 à  Plounez,  fils  de  Joseph et  Maria Le Tarin décédés.
Célibataire. Domicilié à Pen an Run.

Dossier S.G.A.
. Famille résistance : F.F.I. (Service historique de la défense : GR 16P 12495).
°Artificier F.F.I.
°Décédé le 27 octobre 1944 à Guilben en Kérity en opération militaire.
°Mort Pour la France (décision du secrétariat général des Anciens Combattants et victimes de 
 guerre en date du 8 septembre1945).

22  JASPART  Charles-Georges     :  né  le  6  février  1913  à  Saint-Martin  aux  Buneaux  (Seine
inférieure), fils de Marcel-Georges et Marguerite Deschamps, époux d'Eugénie Thérézien, marin,
domicilié à Landeby en Plounez. Son fils Jean-Claude, né à Plounez le 20 mars 1940. est adopté par
la Nation le 24 octobre 1951.

Pas de dossier S.G.A.
Décédé le 2 janvier 1945 à Port-Saint-Louis du Rhône.
Transcription en 1947 (Etat civil Plounez).

23 DELERY Francis : né à Paimpol le 3 janvier 1915, fils de Albert et de Marie Conan. Domicilié
à Penvern en Plounez. Célibataire.

Dossier S.G.A.
•Premier maître pilote d'aviation, groupe de chasse N°2 «Île de France », squadron* 340 de la
 R.A.F., Forces Aériennes Françaises Libres (F.A.F.L.).
•Mort pour la France le 7 avril 1945 à Hilversum (Pays Bas).
•Avion abattu en vol.
•Militaire Air.
•Service historique de la Défense, Vincennes. Cote dossier : AI-3D302/1-45.

Francis Delery quitte Paimpol le 9 octobre 1941 à bord du bateau « La Morgane » de Kérity avec
Michel Bouété né à Gommenech et habitant Kérity. Ils atteignent l'Angleterre le 13  et  lancent  à  la
BBC le message : « Le rosier de Tournebride a fleuri ».
Le bateau appartenait à André Le Louarn de Kérity et était à poste à Poulafret. (André Le Louarn
fut inquiété par les Allemands et sa maison occupée).
Francis Delery  intègre les Forces Aériennes  Françaises Libres  et  participe aux opérations de la
R.A.F. 
En mai 1944, il  est décoré de la Croix de guerre avec palme et une citation signée Charles de
Gaulle. «Excellent pilote de chasse de l'aéronautique navale. A participé avec brio aux opérations
offensives  et  défensives  du  groupe  " Île  de  France " au  dessus  des  territoires  occupés.  S'est
particulièrement distingué lors du débarquement allié de Salerne en Septembre 1943 ... A été l'objet
d'une  mention  " in  dispatches"  de  l'Amirauté  britannique. ».  Nouvelle  citation  à  Paris  en
Décembre 1944 « au cours des opérations de Normandie et la campagne de France « a endommagé
1 Me 109, détruit 12 camions blindés allemands, un dépôt de carburant, et 5 locomotives totalisant
64 missions au dessus du territoire ennemi ». Il reçoit la médaille militaire. 
Son avion « Spit » XVI n° 539 est abattu le 7 avril 1945 près de Bunschoten, petit port situé au
Nord du Zuiderzee. Francis Delery est d’abord enterré sur place (sa tombe est ornée d'une feuille



d'érable car les habitants pensaient que c'était un Canadien français). Il est nommé chevalier de la
Légion d'honneur à titre posthume en juin 1945 par décret signé Charles de Gaulle. Son corps est
ramené à Plounez en novembre 1949 en présence de sa mère et inhumé le 10.

* En octobre 1941 est créé le squadron 340 intégré au sein de la RAF, regroupant des pilotes et
mécaniciens des Forces Aériennes françaises libres (FAFL) et des Forces navales françaises libres
(FNFL). Ce groupe voit le jour en novembre 1941 en Ecosse et porte le nom « Île de France ». Il
est composé de 2 escadrilles « Paris » et « Versailles ». En 1943, le Squadron 340 «Île de France »
et le Squadron 341 « Alsace » sont regroupés pour former le 145 Wing. En 1942, il n'y a plus que
des  forces  aériennes  qui  le  composent.  En  1944,  le  groupe  participe  à  la  couverture  du
débarquement. En 1945, il reçoit pour mission d'interdire le trafic ennemi entre Meuse et Rhin. 

         Cimetière de Plounez                                Mémorial de l'Aéronautique Navale à Crozon

24 JANVIER Yves : né à  Kérity  le  19 mars  1921,  fils  de Mériadec  et  de  Yvonne le  Calvez,
domicilié à Tournebride en  Plounez. Célibataire (archives 22).

Pas de dossier S.G.A.

°Décédé à Essen* en avril 1945.
°Mort pour la France (mention en 1950)
°Transcription le 27 septembre1947. (Etat civil Plounez)
Sur une plaque dans le monument érigé à sa mémoire par ses parents, on lit qu'il est « engagé   
volontaire en 1939 et déporté en 1943 ».

*Essen : siège de Krupp et coeur de la Rhur industrielle, subit des bombardements intenses depuis
1942 et surtout 1943, jusqu'en avril 1945. 

      Monument à la mémoire de Yves Janvier cimetière de Kérity-Paimpol

25 JEGOU Yves : né à Plounez le 14 juin 1923, fils de d'Auguste, laboureur, et de Marie-Joséphine
Labbat, ménagère. Domicilié au Pont en Plounez. Célibataire.

Dossier S.G.A.
•Mort pour la France le 20 novembre 1945 à Emmendingen (Allemagne).
•Militaire.
•Mention Mort pour la France faite le 3 janvier 1949.
•Service historique de la Défense, Caen. Cote du dossier : AC-21P-55038.



Il était infirmier des Forces Françaises d'occupation militaire en Allemagne dans le 401éme hôpital
militaire d'évacuation d'Emmendingen (Allemagne)..
Les obsèques sont célébrées en l’église de Plounez le 23 novembre 1945 à 3 heures. (Archives
paroissiales Plounez).

Cimetière de Plounez

Sur le monument figure aussi un mort en Indochine. Il s'agit de :
26 LE JONCOURT François : né le 16 juillet 1923, fils de François et de Marie-Eugénie le Vay
(1893-1969). Domicilié à Kergrist en Plounez.

Dossier S.G.A.

•Militaire. Soldat 2ème classe, 43ème R.I. coloniale 2ème bataillon qui participe à la pacification du
 Sud de l'Indochine à cette date.
•Mort pour la France. Maladie.
•Décédé le 4 septembre 1947 à l'hôpital de Rachgia (Cochinchine) au Sud du Vietnam actuel.

    La photo de Fr. Le Joncourt est à droite sur cette plaque (tombe familiale) dans le cimetière de Plounez

 27Les 8 Patriotes de la Stèle de Penvern     :  

Les 8 patriotes ont été tués en essayant de déplacer un monte-paille piégé par les Allemands lors de
la libération de Plounez, le 17 août 1944 au lieu-dit Penvern.

JEGOU Robert  :  né  à  Bourbriac  le  3  octobre  1924,  fils  de  François  et  d’Adrienne  Morvan,
célibataire, domicilié à Bourbriac.

Dossier S.G.A.
 .Famille résistance : F.F.I.(Service historique de la Défense Vincennes GR 16P 308982).
°Décédé à Plounez le 17 août 1944, 
  F.F.I. (lettre du 12 avril 1962 à la mairie de Plounez), maquis de Kerfot.
°Mort Pour la France (mention ajoutée en 1957)
°Transcription le 16 janvier 1945.
°Inscrit sur le Monument aux morts de Bourbriac et inhumé dans le cimetière de la ville.

LE MOAL Charles : né à Bourbriac le 19 février 1927, célibataire, domicilié à Guingamp.



Dossier S.G.A 

. Famille résistance : F.F.I.( Service historique de la Défense Vincennes GR 16P 361158).
°Décédé à Plounez  le 17 août 1944.
°Soldat F.F.I. Groupe F.T.P.F. Maquis de Kerfot, groupe Yves Le Coq.
°Mort Pour la France.
°Transcription le 15 janvier1945.
°Inscrit sur le Monument aux morts de Guingamp.

LE MIEUX Jean-Eugène-Rodolphe : né à Guingamp le 21 juin 1927, fils de Eugène et de Marie-
Clémentine Cadoudal. Célibataire, domicilié à Guingamp.

 Dossier S.G.A.

. Famille résistance : F.F.I. (Service historique de la Défense Vincennes GR 16P 361054).
°Décédé à Plounez le 17 août 1944
°Soldat  F.T.P.F.-F.F.I. Cie  Tito du maquis de Mael Pestivien.
°Mort Pour la France (dans les conditions prévues par l’ordonnance du 2 novembre 1945 dont
mention faite     le 2 août 1945).
°Transcription le 15 janvier 1945.
°Inscrit sur le Monument aux morts de Guingamp.

Kerambrun  Raoul-Yves   :  né  le  21  janvier1920  à  Lézardrieux,  célibataire,  domicilié  à
Lézardrieux.

Dossier S.G.A.

 . Famille résistance : F.F.I. ( Service historique de la Défense Vincennes GR 16P 318119). 
°Décédé à Plounez le 16 août 1944.
°Sergent des F.F.I. (additif en 1947), Cie  Tito du maquis de Mael-Pestivien.
°Mort Pour la France
°Transcription le 16 janvier1945.
°Inscrit sur le Monument aux morts de Lézardrieux.

DAP Jean-Pierre :  né le 16 août1927 à Bondy, de Pierre-Nicolas et  de Marie-Josephine Illion
célibataire, domicilié à Saint Brieuc.

Dossier S.G.A.

. Famille résistance : F.F.I.(Service historique de la défense GR 16P 157250).
°Décédé à Plounez , dans la nuit du 16 au 17 août 1944.
°F.T.P.F-F.F.I. Cie  Tito du maquis Mael-Pestivien.
°Mort Pour la France.
°Inhumé au carré militaire du cimetière de Bondy.

LE GAC Louis né le 24 septembre 1918, à Kergrist-Moëlou, fils d' Emmanuel et Marie-Louise le
Rézel, célibataire, domicilié à Kergrist-Moelou.

Dossier S.G.A.
. Famille résistance : F.F.I. (Service historique de la Défense Vincennes GR 16P 354259).
°Décédé à Plounez le 16août 1944.
°F.T.P.F.-F.F.I. Cie  Tito de Mael-Pestivien.
°Mort Pour la France.
°Transcription le 25 juillet 1945.
°Inscrit sur Monument aux morts de Kergrist-Moelou.

HINAULT Louis-Mathurin : né à Yffiniac le 16 janvier 1925 de Jean-Marie et de Jeanne-Marie
Nevot, célibataire, domicilié à Langueux.

Dossier S.G.A.

. Famille résistance : F.F.I. (Service historique de la Défense Vincennes GR 16P 293819).



°Décédé à Plounez le 16 août 1944
°F.T.P.F.-F.F.I. Cie Tito du maquis de Mael-Pestivien.
°Mort Pour la France (mention additive en 1958).
°Inscrit sur les Monuments aux morts de Langueux et d'Yffiniac.

DRUAIS  Louis-Julien  :né  le  5  mai  1925  à  Lézardrieux  de  Alfred  et  de  Germaine  Savidan,
célibataire, domicilié à Lézardrieux.

Dossier S.G.A.
. Famille résistance : F.F.I. (Service historique de la Défense Vincennes GR 16P 193228).
°Décédé à Plounez le 17 août 1944.
°F.T.P.F.-F.F.I. Cie  Tito du maquis de Mael-Pestivien.
°Décédé le 17 août 1944 à Plounez.
°Mort pour la France par décision du Service central de l’État civil militaire du 17 octobre 1945
dont 
mention  le 22 octobre 1945.
°Transcrit le 16 janvier 1945.
°Inhumé au cimetière de Lézardrieux et inscrit sur le Monument aux morts de la ville.

 Les 8 patriotes (carte postale)

Morts en déportation 

28 ROCHEDREUX Jean-Baptiste  :  né  le  13  novembre  1905 à  Quessoy,  fils  de  Jean-Marie,
jardinier à Paimpol et de Marie-Louise Goanvic, femme de chambre, décédée ; marié le 29 octobre
1928 à Jeanne Jacob (née à Plounez le 7 mars 1903, fille de Jean-Baptiste,  aubergiste à Traou
Scaven et Marie-France Le Roux)..
Quartier-maître mécanicien, Marine de l'Etat.
Décédé le 8 mai 1944 à Bad Durrenberg (Allemagne)*.
Mort en déportation. Mention faite le 8 juillet 2014.
Transcription le 16 janvier 1947 à Plounez.
Arrêté du 28 mars 2013 portant apposition de la mention « Mort en Déportation » sur les actes et les
jugements déclaratifs du décès.

D'après le registre des détenus pénitentiaires de Naumburg, Jean-Baptiste Rochedreux, profession
ajusteur,  se trouve à la prison de Naumburg/Saale du 29 janvier 1944 au 8 mai 1944, lieu où il
meurt d'une pneumonie. Il est inhumé dans un premier temps à Bad-Durrenberg puis transféré au
cimetière allemand de Berlin-Heiligensee le 5 novembre 1954.
Il existait à Halle, à proximité, les usines Siebel Flugzeugwerke où étaient assemblés des avions de
combat. Jean-Baptiste Rochedreux faisait-il partie des travailleurs forcés ?



29 LE FLEM Jeanne-Lucie née Guillou. Née le 5 novembre 1895 à Plounez de Jean-Marie, maître
au  cabotage  et  Marie  Cato,  mariée  le  16  décembre1915  à  Plounez  à  Jean-François  Le  Flem.
Décédée le 25 mars 1945 à Bergen-Belsen.
Couturière, mère de 6 enfants, elle est arrêtée à Paimpol, pour fait de résistance, le 11août 1943.
Elle est incarcérée à Saint Brieuc, puis à Rennes, enfin au Fort de Romainville Le 13 mai 1944 elle
part de la gare de l'Est à Paris, pour Ravensbrück et devient le matricule 3812. Fin février, début
mars 1945, devant l'avance des alliés, le camp est évacué sur Bergen-Belsen. Il s'agit d'un mouroir
où les déportés sont livrés à eux-mêmes, sans eau ni nourriture...Epuisée et malade, Louise Le Flem
meurt le 25 mars 1945 à l'age de 50 ans, le même mois qu'Anne Franck, elle aussi déportée dans ce
camp.
Le titre de « Morte en déportation » sur son acte de décès lui est octroyé le 31 mars 1994.

Tombe de Jeanne Le Flem dans le Cimetière de Plounez

Etat civil Plounez :  Le 2 octobre à 11 heures du matin, est décédé à Penvern en Plounez, Walter
Jung, 24 ans, de nationalité allemande, prisonnier de guerre, 863-341, du dépôt CX1 à Lamballe.
Déclaration de Charles Sidaner, chef démineur, domicilié à Kérity. (Archives Plounez).
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